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Synthèse du guide Eduscol :  

« La résolution de problèmes mathématiques au cours moyen »  
 

 

Pourquoi enseigner la 

résolution de 

problèmes ?  

Constats au 

niveau des PE 

Constats au 

niveau des 

élèves 

Place centrale 

de la RDP 

Compétences 

clés à 

développer 

pour la RDP 

PISA : Les PE peinent à 

construire un enseignement 

répondant aux besoins des 

élèves  

TIMSS : Les élèves français 

ont le plus faible taux de 

réussite de l’UE : 42%  

Recherche : inefficacité 

des démarche de RDP 

(superficielles) comme 

recherche d’indices 

sémantiques  

finalité des apprentissages   

critère principal de la maitrise des connaissances en maths    

moyen d’assurer l’appropriation du sens des 

apprentissages mathématiques  

connaissances mathématiques    

compétences et attitudes diverses     

mémoire de problèmes similaires     

sur les nombres     

sur le sens des opérations      

sur les techniques de  

calcul (mental ou écrit)    

confiance       

engagement       
lecture et compréhension       

collaboration     

transfert d’apprentissage    

reconnaissance quasi-

automatisée       
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Quels problèmes 

apprendre à 

résoudre?   

Sur les 4 

opérations   

additionner ou soustraire :  

problèmes additifs 

multiplier ou diviser :  

problèmes multiplicatifs 

flexibilité dans l’emploi d’une opération ou son inverse si 

le sens des opérations est acquis 

Ces classifications ne sont pas 

destinées aux élèves et ne doivent 

pas être enseignées (ce qui nuirait à la 

construction du sens général). Leur 

fonction principale est de permettre 

aux professeurs de s’assurer que les 

élèves sont confrontés  à l’ensemble 

des situations possibles.  

impact sur la réussite des 

élèves : type de pb, nature 

des grandeurs, nombres en 

jeu, lien entre les nombres, 

opération attendue  Points de 

vigilance    

mots clés du type « de plus », 

« fois moins »... qui 

n’induisent pas forcément le 

calcul imaginé.  

Problèmes « basiques »  à une étape  

Problèmes « complexes »  à plusieurs étapes   

Problèmes « atypiques »   

Faire des liens explicites avec 

les problèmes déjà résolus en 

s’appuyant sur les schémas et 

modélisations pour mettre en 

évidence les similitudes 

structurales entre les 

problèmes.     
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Problèmes en 

une étape  

Problèmes 

multiplicatifs    

Problèmes 

additifs    

problèmes de parties-tout 

problèmes de comparaison additive  

parties statiques  

parties dynamiques : transformation  

problèmes où la grandeur apparait 

plusieurs fois :  les trois grandeurs sont liées :     

nb de parts x valeur d’une part = valeur totale   

recherche du nombre de parts   

recherche de la valeur d’une part   

recherche de la valeur totale   

problèmes de comparaison multiplicative  

problèmes avec produit cartésien  ensemble des couples constituables avec deux ensembles 

 

problèmes avec produit de deux grandeurs   l’aire, la vitesse...   

Ex : Paul a 8 billes bleues et 3 billes rouges. Combien a-t-il de billes ?     

Ex :   Paul avait 3 billes. Pierre lui en a donné 5. Combien en a-t-il 

maintenant ?  

Ex :  Une bouteille contient 0,75L d’eau. Un verre contient un demi-

litre d’eau de moins. Quel volume d’eau le verre contient-il ? 

Ex :   En configuration football, le Stade de 

France a une capacité de 80 698 places. La 

place est vendue 17€. La recette maximale est 

de 1 371 866€.  

Ex :   nombre de places du stade  

Ex :   prix d’une place  

Ex :   recette maximale pour un match  

Ex :   Un terrain rectangulaire a une largeur de 78,7m et une longueur 4 fois plus longue que la largeur. 

Quelle est la longueur du terrain ?   

Ex :   Une poupée est livrée avec 4 pantalons et 12 tee-shirts. De combien de façons est-il possible de l’habiller ?   

Ex :   Un train roule à une vitesse constante de 258 km/h. Quelle distance va-t-il parcourir en un quart d’heure ?   
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Problèmes en 

plusieurs 

étapes   

Comprendre l’énoncé les relations et les relations entre les données  

Organiser les calculs et calculer pour répondre 

Chercher pour modéliser (analogies, schémas...) 

Limite les réponses au hasard  

Limite les réponses s’appuyant sur autre chose que la compréhension de la situation :  

- opération  choisie parce que celle spécifiquement travaillée en ce moment ou la mieux 

maitrisée ;  

- opération choisie en fonction des mots de l’énoncé comme « plus » ;  

- opération choisie en fonction des entités présentes  dans le texte... 

   

Ex :   Une bouteille de jus de pomme 

coûte 1,87 zed. Une bouteille de jus 

d’orange coûte 3,29 zeds. Julien a 4 

zeds. Combien doit-il avoir en plus 

pour acheter les 2 bouteilles ?     

Pour l’élève : 

calculs successifs 

Pour l’enseignant  : 

mieux évaluer les 

compétences  
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Problèmes 

atypiques 

arbres   

Ex :   Dans un paquet  de billes rouges, 

vertes et bleues, il y a 162 billes. Il y a trois 

fois plus de billes rouges que de vertes et il y 

a 7 billes vertes de moins que de bleues. 

Combien y a-t-il de billes rouges ? 

Problèmes algébriques  

par essai et ajustement   Ex :   On commence avec 10 billes vertes. Total de 57 billes 

donc insuffisant. On recommence avec 20 billes vertes etc.  

par traitement pré-algébrique    Ex :      162-7=155           155 :5=31 

   3x31=93 billes rouges 

à partir d’une hypothèse    Ex :   On suppose qu’il y a 10 billes vertes, total de 57 billes → 

il manque 105 billes. A chaque fois que j’ajoute une bille 

verte, j’ajoute trois billes rouges et 1 bleue donc 5 billes en 

plus. Donc 105 :5 = 21. Il faut ajouter 21 billes vertes... 

Problèmes de dénombrement 

tableaux  

Ex :   Combien de nombres à deux 

chiffres peux-tu écrire en utilisant les 

chiffres 2, 3, 4, 5 ? (Chaque chiffre 

utilisé une seule fois)  

Ex :   Pour se déguiser, un clown 

dispose de 2 chapeaux, 3 tee-shirts et 

2 pantalons. Combien de costumes 

différentes peut-il faire ?   

Problèmes préparant à 

l’utilisation d’algorithmes  

Problèmes d’optimisation  

... liste non exhaustive  

Ex :   La somme des chiffres de l’année 

2022 est 6. Trouve toutes les années 

entre 2000 et 3000 qui ont une 

somme de leurs chiffres égale à 6.    

Problèmes dont la résolution 

pourra être traitée par une ou 

plusieurs équations au cycle 4  

Problèmes consistant à 

déterminer le nombre d‘éléments 

d’un ensemble  

trouver la meilleure solution 

possible tout en respectant un 

certain nombre de contraintes  

chercher des solutions vérifiant 

certaines conditions parmi un 

ensemble de cas possibles   

Ex :   Célia a 12 longueurs de fil, 40 perles rondes et 48 perles plates. Elle utilise 1 longueur de fil, 

10 perles rondes et 8 perles plates pour fabriquer 1 bracelet. Si Célia fabrique des bracelets tous 

identiques, combien peut-elle en fabriquer ?  
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« modéliser » directement lié à « représenter » schéma 

traduit en modèle mathématiques (ex : modèle en barres)     

 

1. Comprendre  

compréhension fine  nécessaire en RDP   

3. Calculer  

4. Répondre  

Phases successives mais allers-retours 

possibles   

Ex :   Ambre en a 3 de plus que Nour. Ambre en a 3 fois plus que Nour.   

question qui est essentielle pour savoir ce qu’on cherche    

comprendre l’histoire 

du problème   

mettre en œuvre les 

processus de compréhension   

cohérence locale (liens entre les phrases) 

cohérence globale (visualiser la scène) 

Point de vigilance   

capacités d’inférences  (pronoms, catégories 

englobantes)  

manque de fluidité de lecture  ne permettant pas la 

compréhension : lecture à voix haute par le PE  

déterminer, en s’appuyant 

sur les représentations, les 

opérations à effectuer     

mobilise 4 des 6 compétences 

mathématiques      

« chercher » qui s’appuie sur la confiance de l’élève en son 

aptitude à trouver la solution    

« représenter » : schéma qui rend visible les relations entre les 

grandeurs     

« raisonner » qui s’appuie sur la confiance en l’aptitude à trouver 

la solution    

suite d’opérations découlant 

de la modélisation 

nécessite connaissances et compétences techniques 

de calcul mental, en ligne, posé 

Interpréter le résultat : 

réfléchir à sa cohérence 

au regard de l’énoncé 

Communiquer le résultat 

Réguler le résultat : avoir 

un regard critique sur les 

phases précédentes      

cf. Focus p.56 

2. Modéliser   

Qu’est-ce que résoudre 

un problème ?  

4 phases fondamentales  
Verschaffel et De Corte 
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Identifier les obstacles   

La structure 

mathématique 

du problème     

problèmes atypiques : 

nécessité d’outils spécifiques    

difficulté liée au 

nombre d’étapes    

d’inégales difficultés  

au sein des problèmes 

basiques   

Ex :   A et B ont dépensé 65€. A et C ont 

dépensé 185€. C a dépensé trois fois plus 

que B.  Combien A a-t-il dépensé ?  

Ex : Un jardinier achète 9 rosiers 

à 4€ pièce et 3 sapins à 17€ 

pièce. Combien a-t-il dépensé ?    

Ex :   Plus facile de trouver un 

état final qu’initial, un tout 

qu’une partie...   

degré de familiarité 

avec la situation     

longueur et forme     

présence ou non 

d’illustrations  

perception des relations 

mathématiques en jeu facilité 

ou non par le scénario      

présence de 

données superflues       

inscription ou non de la conception intuitive 

des opérations dans le champ de validité      
Ex :   problème de gain où il faut utiliser une soustraction    

lexique spécifique  aux  

mathématiques  
Ex :   de plus, fois moins, le triple...    

mots-clés concordants ou 

non avec la modélisation      
Ex :   Paul a 3 billes. Il en a 5 de moins 

que Pierre. Combien Pierre en a-t-il ?     
Le champ numérique : 

complexité des nombres   

lors des phases de compréhension 

et de modélisation en créant une 

surcharge cognitive  

lors des phases de calcul  

nécessité de changer l’écriture des nombres 

nécessité de changer d’unités de grandeurs  

stratégies de calcul mal maitrisées  

Le texte de 

l’énoncé   

Ex :    
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 au sein du cycle 3  

 

faire acquérir les compétences  

apprendre aux élèves à ne 

pas être déstabilisés par des 

problèmes nouveaux 

faire acquérir des quasi-

automatismes de reconnaissance 

des stratégies efficaces à mobiliser  

développer chez les élèves 

des habiletés en RDP    

Fixer des objectifs  en 

cohérence 

avec le cycle 2 

en équipe     

prendre en compte ce qui a été fait   

avec le collège  

avoir une vision des attendus   

selon les types 

de problèmes     

selon les 

stratégies     

selon les niveaux de 

maitrise     

des éléments de ce 

qui est attendu des 

élèves dans la  

compétence 

« représenter »         

*cf. guide CP p.84 → 

des évaluation communes                 
cf. Focus p.87    

enseignement 

complexe  

faire acquérir des stratégies 

efficaces de RDP    

Délivrer un enseignement 

structuré de la RDP  

Construire une 

séquence          
cf. page suivante 

avec des 

exemples de 

problèmes    

avec des objectifs 

précis concernant les 

problèmes atypiques     

Construire une 

progression partagée 

* remarque personnelle  
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Construire une 

séquence  

Expliciter     

les objectifs   les moyens à utiliser 

les connaissances ou savoir-faire à mettre 

en œuvre et en garder trace (cahier) 

à réutiliser dans le même contexte 

à transférer à un contexte éloigné 

Laisser les élèves 

résoudre 

Expliciter les procédures et montrer leur 

caractère général  (lien avec objectifs) 

Institutionnaliser 

priorité donnée à la résolution par les élèves   

Eviter les séances centrées sur des sous-tâches  

 

Limiter les échanges sur le problème qui éloignent de la 

tâche et déconcentrent  

Eviter les séances centrées sous les sous-tâches qui 

développent des routines de résolution indésirables  

 

Eviter d’être surmobilisé par les élèves en réussite  

 

 

Eviter les prises de parole trop fréquentes durant la 

résolution  

 

Eviter les temps de mise en commun trop longs  

Ex : Comme la recherche de données inutiles, travail sur des 

représentations      

Préférer une circulation ordonnée dans les rangs pour valider 

rapidement et accompagner, individuellement ou en petit groupe, 

les élèves qui en ont le plus besoin          

Une mise au point peut être proposée si incompréhension générale 

mais on privilégiera l’information individuelle       

Pas plus du quart de la séance sauf si écriture d’une « leçon »        

Développer des 

quasi-automatismes  

féconds  

Compréhension, schémas, modélisation et calculs doivent être 

néanmoins gardés à l’esprit durant la circulation du PE       

inhiber les procédures 

inappropriées  

rendre les élèves 

plus efficaces et plus 

autonomes  

Ex : Dans les problèmes de 

comparaison, s’interroger 

systématiquement sur qui 

en a le plus         

O. Houdé : arbitrer entre une pensée 

« automatique et intuitive » et une 

pensée « réfléchie logico-

mathématiques »plus fiable 

→proposer régulièrement des 

problèmes variés         
Tirer profit du numérique  

gain de temps dans les 

mises en commun   
pour augmenter le nombre de 

problèmes à résoudre durant 

une séance   

Différencier : 

interroger la nécessité, 

la pertinence et 

l’utilité   

en amont :  les 

tâches, donner 

des clés  

pendant :  informations, 

questions  intermédiaires, 

modifications du problème  

Traduire l’explicitation en trace écrite (affichage et 

cahier) pour s’y référer, faire des analogies entre 

les structures et  transférer les connaissances  

Ex :  

Renforcer l’apprentissage à 

l’aide des évaluations 

Délivrer un enseignement 

structuré de la RDP  
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Faire des séances spécifiques ?  

Questions  fréquentes  sur 

les séances  

RDP peut être durant d’autres 

tâches mathématiques , mais 

l’importance :  

confronter à des 

RDP chaque jour 
ou presque   

une séance 

essentiellement sur la RDP 

par semaine  au moins    

A quelle fréquence ?  

Combien de problèmes ?  

quasi-quotidiennement  au moins 10 pour 

nourrir la mémoire de 

problèmes résolus   

Faire créer des 

problèmes aux 

élèves ?  

Important car encourage 

à avoir une intention en 

écrivant l’histoire et la 

question    

Utile pour s’interroger sur 

l’intention de l’auteur et 

mieux cerner la tâche en 

résolution     

Travailler en 

groupes ?  
Après un temps de 

recherche individuelle    

Effets positifs pour 

coconstruire des 

démarches     
Importance du rôle 

du PE pour 

dynamiser les 

échanges et réguler  

Quelles traces ? 

Dans un cahier 

spécifique ?  

Dans le cahier de 

mathématiques, des 

traces quotidiennes 

permettant de revenir 

dessus aisément    

La manipulation 

au CM ?  
Selon les besoins 

des élèves  

Pour comprendre les 

nombres et calculs 
(matériel multibase, 

cuisenaires...)   

Pour jouer et 

comprendre la 

situation (images, 

monnaie, cubes, jetons...)   

Dans le cahier de 

leçons et/ou 

affichages, des 

institutionnalisations  

servant de mémoire 

collective     

Une banque de 

problèmes  ?  

Dans les manuels, le 

guide + construire des 

problèmes en lien 

avec la vie de classe   
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Enseigner explicitement 

les méthodes de 

représentation efficaces 

pour modéliser     

Choisir un type de 

schéma et le suivre 

sur une même école  

Schéma permet de libérer la 

mémoire de travail et rend 

plus visuelles les tâches à 

réaliser et relations entre les 

nombres  

Choisir et réaliser un 

schéma pertinent doivent 

faire l’objet d’un 

apprentissage explicite 

(compétence représenter) 

Ex :  

Dans la continuité du 

guide CP  et en lien avec 

les manipulations menées 

Adaptation aux problèmes 

en plusieurs étapes    

Pour les problèmes additifs et multiplicatifs 

de parties-tout et comparaison  

Adaptation aux problèmes 

algébriques 

Ex :   Une bouteille de jus de pomme coûte 1,87 zed. Une 

bouteille de jus d’orange coûte 3,29 zeds. Julien a 4 zeds. 

Combien doit-il avoir en plus pour acheter les 2 bouteilles ?     

Ex :   Dans un paquet  de billes rouges, 

vertes et bleues, il y a 162 billes. Il y a trois 

fois plus de billes rouges que de vertes et il y 

a 7 billes vertes de moins que de bleues. 

Combien y a-t-il de billes rouges ? 

RDP sur fractions cf. guide p.126 

Les tableaux      

Pour les problèmes où une 

même quantité est répétée 

(schéma en barres convient) et pour 

soutenir la compréhension  

 

Comment ? 

Pourquoi ?   

Ex :   Dans un potager il y a 11 rangées de 

14 salades. Combien y a-t-il de salades ?  

Pour les problèmes liés à 

l’évolution d’une grandeur dans 

le temps, des déplacements 

dans l'espace, des durées*   

 

* remarque personnelle  

Ex :   Léa a parcouru 72 km depuis le péage. Elle a 

parcouru 738,5km depuis sa maison. Quelle distance  

y a t-t-il entre sa maison et le péage ?  

Pour les problèmes de 

dénombrements cartésiens 

 

Les arbres      

Ex :   Combien peut-on écrire de 

nombres à trois chiffres  commençant 

par 2 et en utilisant une fois les 

chiffres 2, 4, 6, 8 ?  

Les droites numériques ou 

lignes du temps     

Les schémas 

en barres     

4 types de 

schémas   
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Pourquoi le 

schéma  en barres ?  

Questions sur 

l’enseignement des 

schémas en barres     

Souvent introduit en CE1 , 

mais dès le CP avec  les 

problèmes additifs de  

parties-tout  

l’introduire progressivement 

et dans le temps (de l’école 

élémentaire) pour qu’il 

devienne opérationnel  

Tous les schémas ne 

se valent pas   

certains schémas 

trop longs à faire   

certains schémas ne 

font pas apparaitre le 

modèle mathématique 

sous-jacent    

Doit-on 

l’imposer ?  

A quel moment 

de la scolarité 

l’utiliser ?   

S’il n’a pas été 

introduit au cycle 2 

Les longueurs des 

barres doivent-elles 

être proportionnelles 

aux quantités  ?   

non, car souvent 

impossible : quantités 

et mesures ne sont pas 

connues au moment de 

la construction du 

schéma  

mais pour les 

quantités égales 

connues et celles 

qu’on sait plus grandes 

ou plus petites  

Que faire si les élèves 

n’utilisent pas les 

schémas enseignés  ?   

Si l’élève n’en a 

plus besoin pour 

résoudre et qu’il 

passe par le calcul, 

le PE peut proposer 

un problème plus 

complexe pour 

faire émerger à 

nouveau son utilité   

Si l’élève n’arrive pas à résoudre 

le problème, le PE peut 

explicitement demander de faire 

un schéma comme première 

étape de résolution, dans le 

cadre d’un étayage Les deux sont possibles en 

fonction du problème et des 

élèves 

Ne pas exiger de 

schéma sauf lors 

d’une séance 

d’apprentissage 

d’un nouveau 

modèle de schéma     

 
Mettre en avant le 

schéma le plus 

pertinent  

Comment le faire comprendre 

dans le cas des transformations ?   

Les élèves ne remplissent-

ils pas au hasard  ?   

En reformulant pour rendre 

visible les parties dans la 

situation dynamique 

POINT de VIGILANCE 

 Ce qui compte c’est la construction du schéma. Il est important de 

les construire avec les élèves, face aux élèves, en verbalisant les 

actions et relations entre les données    

Un ou plusieurs schémas dans 

les problèmes à étapes  ?   
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La liaison CM2-6ème    

Place centrale au cycle 4 

comme au cycle 3 

Programmes du cycle 3 :  
l’élève résout des problèmes 

additifs et multiplicatifs à une 

ou plusieurs étapes   

Programmes du cycle 4 :  la place 

des automatismes, la capacité à 

faire des analogies et la prise 

d’initiatives sont renforcées    

Des exemples de 

problèmes résolus au 

C3 peuvent permettre 

de nourrir les échanges 

entre les professeurs  

Des exemples de 

représentations qui 

peuvent continuer à 

être utilisées cycle 4   

exemples présentés 

dans  le guide p.133    

Les schémas en barres  

Problèmes de fractions  

Problèmes de pourcentages 

s 

Problèmes de ratios 

Les tableaux  

Problèmes algébriques  

Les arbres 

Ex :   J’ai dépensé 4 septièmes de mes 

économies pour acheter un manteau et le 

tiers du reste pour une paire de chaussettes. 

J’ai maintenant 9,52€. Combien avais-je 

d’économies au départ ?  

Ex :   Angel veut acheter une paire de 

chaussures. Elle a droit à une réduction de 

15%. Le vendeur lui indique que la réduction 

sera de 12€. Quel est le prix normal ?  

Ex :   On lance trois fois une pièce de 

monnaie équilibrée. Quelle est la probabilité 

d’obtenir exactement deux fois « pile » et 

une fois « face » ?   

Ex :   On lance 2 dés. Quelle est la 

probabilité d’obtenir un résultat compris 

entre 7 et 19 en faisant le produit des 

nombres obtenus sur chaque dé ?   

Ex :   Lors d’un match de football, le ratio 

hommes-femmes du public est de 3:5. 

Combien y a-t-il d’hommes sachant qu’il y a 

34 500 femmes ? 

Ex :   Une vache pèse 150kg de plus qu’un 

chien. Une chèvre pèse 130kg de moins que la 

vache. ensemble, les trois animaux pèsent 

410kg. Quelle est la masse de la vache ?   
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